
Zeitschrift: L'Enseignement Mathématique

Herausgeber: Commission Internationale de l'Enseignement Mathématique

Band: 14 (1912)

Heft: 1: L'ENSEIGNEMENT MATHÉMATIQUE

Rubrik: MÉLANGES ET CORRESPONDANCE

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 19.08.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


MÉLANGES ET CORRESPONDANCE

Une démonstration vectorielle du théorème de Dupin1.

Trois surfaces S1, S2, S3 respectivement définies par
u — const. v — const. w const.

se rencontrent orthogonalement en un point P. Soient ni, /z2, nz
trois vecteurs parallèles aux normales en P aux trois surfaces et
par conséquent parallèles aux tangentes aux courbes d'intersection

de ces mêmes surfaces. Ces vecteurs sont donc parallèles à
öP ÖP öP r— -- — Les conditions d orthoofonalite nous donnent
hu öy hw 0
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— x — — x r- ~ X — 0
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En dérivant la première par rapport à u, etc., on déduit aussi
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Supposons que l'on ait fait
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et que le point P se déplace sur la courbe intersection des deux
surfaces S1, S2 sur laquelle seulement w est variable ; c'est-à-dire
supposons que dP soit parallèle à ni f\ n2. Alors on déduira
aisément que

[h*P ôP\ /ôP
A

öP\
\hvhw ^ hw) X

\dw ^ hu) ~~~

öP
A

Ö2P\ /öP
A

ôP\
x - A- k° >

ôc hw2J \hw hu

et, par conséquent,
riz X dn± — 0

On a aussi donc
(«i A "s) X (n± A dn±) 0

c'est-à-dire2
dP X A dn± — 0

Donc la courbe considérée est une ligne de courbure pour la
surface Sl.

Naples, mai 1911. • R. Marcolongo.

1 Voir aussi Fehr, Application de la méthode vectorielle de Grassmann à la Géométrie
infinitésimale, p. 74-76.

2 Eléments de Calcul vectoriel par C. Burai.i-Forti et R. Marcolongo, Paris, Hermann, 1910;

p. 96.
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